
1ères assises de l’industrie alimentaire 

 

 

Les premières assises de l’industrie alimentaire, organisées par l’ANIA, se sont tenues à Paris 

le 10 octobre. Le président de l’ANIA, Jean-René Buisson, a souhaité organiser cet 

événement « avec la conviction que notre secteur joue et doit continuer à jouer un rôle 

essentiel dans le paysage économique, culturel et sociologique français » et pour faire savoir 

que « nous souhaitons participer de la façon la plus constructive possible aux échanges et 

réflexions en consolidant un dialogue régulier avec nos principaux partenaires. » 

 

 

Les entreprises du secteur alimentaire réalisent 140 milliards d’euros de chiffre d’affaires par 

an, ce qui place cette industrie au premier rang national et européen. 

Elle constitue le premier employeur industriel français avec 420 000 professionnels. 

Elle est le premier exportateur mondial de produits transformés (devant les Etats-Unis). 

Fait moins connu, elle joue un rôle essentiel dans le paysage national, par son maillage 

territorial très dense et son implantation au niveau local. 

 

Pour autant, le secteur n’en connaît pas moins des difficultés de différentes natures : problème 

d’attractivité de ses métiers (10 000 emplois non pourvus), relations industrie-commerce 

difficiles (les marges arrières de la grande distribution ne diminuent pas), sécurité et 

traçabilité, innovation, nutrition, problème de l’obésité… Questions d’autant plus difficiles 

que les consommateurs et les pouvoirs publics deviennent de plus en plus exigeants. 

 

Cependant, une étude menée par TNS-SOFRES à la demande de l’ANIA montre que 80% des 

Français ont confiance dans l’industrie alimentaire. Au crédit de celle-ci : les progrès en 

matière de sécurité, de variété, de facilité de préparation. Les jugements sont plus partagés sur 

la qualité des ingrédients, la qualité gustative, les prix. 

Bien que le lien entre alimentation et santé soit de plus en plus important dans l’esprit des 

Français, ceux-ci imputent la progression de l’obésité avant tout aux habitudes individuelles 

(manque d’activité physique, grignotage) et non pas aux produits de l’industrie alimentaire, 

même si celle-ci se voit assigner la lutte contre l’obésité comme enjeu prioritaire. 

Les résultats du sondage sont téléchargeables à partir du lien suivant : 

http://www.ania.net/ania/ressources/documents/1/7660HdaEFtpR02Gp4R4rsfRy.pdf 

 

Présent à cette journée qui a rassemblé près d’un millier de personnes, le Ministre de la santé 

a mentionné dans son allocution, la mise en place prochaine de chartes concernant la 

composition nutritionnelle des produits, la publicité destinée aux enfants, la taille des 

portions. Xavier Bertrand a également annoncé la création, début 2007, d’un observatoire de 

la qualité alimentaire, qui permettra de suivre l’évolution des composants des produits 

(notamment de leur teneur en sucre, en sel, en matières grasses).  

Ces projets sont des projets interministériels, menés par les ministères de la santé, de 

l’agriculture et de la consommation. 

 

 

Pour en savoir plus : ANIA, 21 rue Leblanc, 75015 Paris – 01 53 83 86 00 – www.ania.net 


